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CONTRE LA CHUTE 
DES CHEVEUX ET 
LES PELLICULES 


MENACES DE GREVE: 


METRO, S.N.C.F., MINES 


Etbientôt PORTS DE COMMERCE 
le sucre (Travailleurs du gaz et de l'électricité 


plus cher! 


Les consommateurs n'ont pas de 
chance. À peine vient-on de leur 
annoncer une augmentation pos- 
sible de sucre pour les mois pro- 
chains, que maintenant on orga- 
nise l'augmentation des prix, 

En effet, le Comité national des 
prix s'est réuni, ce matin, au mi- 
nisère de l'Economie nationale. 
Au cours de cetie réunion, les 
prix de la betterave ont été re- 
levés. 

N s'ensuit done que le prix du 
suere subira également une ma- 
joration qui doit ètre incessam- 
ment fixée, suivant une décision 
qui sera prise, en. dernier ressort, 
par je gouvernement. 


LE M. R. P. DEMANDE 
LA CONVOCATION 


URGENTE 
commission 
du Ravitaillement 


n, le Conseil politique 

du groupe parlementaire M.R.P. ses 

déclaré d'accord avec M. Ramadier sur 

à nécessité d'équilibrer le budget et 
les dépenses de l'Etat 

que a décidé d'au- 


urgente de la commision du ravit 
ment à l'occasion 
1° De la réalisation du plan de la 


congélation de la viande 
2° De la mise en application des 
aissement 
sures de contrôle dans 
taillement 


M. Ramadier n'a 
offert qu'un remède: 


L'ASPHYXIE 
ECONOMIQUE 


Les délégués du Métropolitain tien- 
nent dans la soirée deux réunions 
à l'issue desquelles sera donné ou 
non l'ordre de cesser le travail 
U nettement politique comme celles qui ont mar- 
qué le cheminement sur les canaux et le déchar- | 
gement des péniches de sucre de Verdun et de Toul, des 
conflits sociaux éclatent ou menacent d’éclater qui pour- 


raient paralyser certaines de nos activités essentielles 
ports de commerce, chemins de fer, etc... 


NE nouvelle vague d'agitation sociale déferle sur 
le pays. À côté de manifestations de caractère! 


s Métro ce est possible pour une date t 
Deux réunions d'agents dù Métropo- Prgchaine. 

Utain, organisées par le syndicat a Wo de 

tonome, vont avoir leu aujourd PRESS 

Ces assemblées décideront de | son 

ton que mènera le syndicat autono Ale, ont 

si les revendications présentées ne comme insuffis 

coivent pas rapidement satisfacti tion de leurs salai 

Cette action pourrait aller jusqu'a est prévus par an 

grève Le aa 
Préclsons que le syndicat affilié à urament - part 

a C G. T. teste en dehors de cette éclaté dans le port du H 

agitation. marins d'Honfleur se ‘son 

Ports risés avec les grév 


Chemins de fer 


édération nationa! 


arrêt généra! 
tous les ports ma. 


du travail 
hands de Fran- L 


des tra- 
cadres et techniciens des 
hemins de fer déclare dans un com- 
muniqué que dix jours se sont écou- 
lén depuis sa démarche au minis- 
tàre des Travaux publics et des 
Transports pour l'application des 
11 pour 100 aux cheminots ré- 
marque -qu'aucums solution ma e: 
core été prise à .ce- sujet. et, que 
cette situation persistant « des me- 
sures pourraient, être prises pour la 
changer ». 


Electricité 
De son côté, le bureau de la Fá- 
#ration nationale ailleurs 
age et des motrices 
a obtenu de M. Ramadier 


messe d'une audience pour mer- 
di prochain, à 15 heures 


Le bureau déclare que len arrêts 
mités de travail qui se sont Pro- 

Par Georges GARREAU. m té germe ad 
ectriques de la région parisi 


RAMADIER a prononcé hier le discours annon- "y 


+ ~ y départements, témoignent de 
cé sur ses projets d’assdinissement financier. 1» gravité de ja situation. I laisse 
. Le sujet était austère et beaucoup trop pouent se produire ai une solution 
technique pour passionner un auditoire radio- de l'application de 


phonique. Pour les amateurs 


une complète déception. Elle était facile à prévoir. 


Le Concours Hippique 


s'est terminé hier 

.par une brillante victoire 

cr : 

de l'équitation sportive 

Le Concours hippique, organisé par | 
je Jumping, sous le patronage, de 
Faris-presse; s'est terminé hier soir 
au Vél’ d'Hiv’, par une très brillante 
Victoire, celle de.. l'équitation spor- 
tve t 

Cette seconde soirée avait attiré plus 
de monde encore que la veille, et par 
mi tant d'épreuves spectaculaires, le 
Grand Prix des Provinces françaises | 
recueillit la faveur unanime | 

Renée Saint-Cyr. Fernand Gravey | 
Mia Parély, Jacqueline Gauthier et 
Dany Robin avalent répondu à l'appel | 
de Paris-preme et, saluées au micro} 
par Saint-Granier, ces vedettes furent 
or guement applaudies 

Fernand Gravey et Renée Saint-Cyr | 
remirent des coupes aux gagnants du | 
Prix du Jumping. i 

Le Concours Bippique. même démo- 
cratisé au Vé! d'Hiv, aura bien mé- 
rité du sport équestre, car ceux des | 
loges et ceux des « Populaires » se 
piaren? à reconnaitre la parfaite réus- 
site de cette manifestation. Et c'est là. 
une fois encore, servir-très utilement 
e prestige français puisque tous ces 
cavaliers défendent nos couleurs dans 
les meetings internationaux. — M. L 


| 


LA BATAILLE DES ROBES 


2% 


(Photo AGIP 


Cette johe indochineise montre à cette éié- 

je que moigré le nouvelle mode ia lon. 

des nouvelles robes. n'a, pas atteint 
le dongueur! de le sienne 

En France, c'est l'hebdomadaire 


« Votre Amie MARIE-FRANCE » 

oit en ce moment, 105, rue de 

(Vi) des milliers de réponses 
à son référendum 

POUR OU CONTRE LES ROBES LONGUES ?» | 

i publie cette semaine cina patrons | 
pour transformer les robes. 1 


qui 
Li 


[eu EN FRANCEÏ : ia tabriaue 


des salain 


de sensationnel, il aura été 


Cependant. 
al a demandé à tous les gaziers 
électriciens d'assurer normalement 
eur service enéattendant 

de sa prochaine entrev 
madier 


Dans les manufactures 
de tabacs... 


negociations ent 
syndicaux des vérifica 
cultures et des chets d'atel 
manufactures de tabacs, et les ser 
ntéressés du minisière des Finances. 
se poursuivent 

Les manufactures de Riom, Tonneins 
et Toulouse ont cessé toute activité. 

Indiquons qu'à la manufacture de 
Châteauroux la ion a décidé de| 
mettre en lock-out le personnel, à| 


- xception des équipes d'instruction: | 

que tous les points. le dernier mot à 

dire et auon se saurait atarmer que et dans les mines 
lui-même ne sera La Fédération nationale du souse 

de de la consultation soi la convocation d'un| 

du suffrage universel conseil national extraordinaire | 


4 Coup de frein Elle estime que les décisions du gou- 


vernement vont à l'encontre du main- 
indispensable tien et de l'augmentation nécessaires | 
La nécessité d'un grand eti 


des effectifs miniers. du rendement et 
sainisement financier n'es 


de la produetion 

pas douteuse. Les Etats, comme AaS 

[ndividus ne peuvent pas dispenser i Say | 

pane one pre m maen, - aux Raffinerics'Say 

sinon ils courdht à la faillite ou.au Au nombre d'un millier. les ouvriers 

suicide. de ia raffinerie Say se sont mis en | 
Depuis trois ans. avec une gêne- grève, 

rosité plus proche du eœur que La direction a alors décidé de taire | 

Ía rayon, nous avons dépensé sans éteindre les fours et de prononcer le 


le secrétariat 


Ce n'est pas à quinze jours des élec- 
tions que le chef du gouvernement 
pouvait dévoiler l'exacte étendue 
esures qui seront fo: 

puisqu'elles tendent 
penses de 200 à 
les recettes d'autant 
une autre. 


orale 
urni 


à craindre 
ment des armes aux 
qu'aucun serupule n'embarra: 
finalement, tous ces grands 
ne représentent qu'une traite t 
Tavenir, un avenir qui 
actuellement à personne pu 
réjuger du résul 


compter. Il faut bien donner un cous ock-out. 

de frein Ordre de grève générale 
Mais il ne faut pas non plus at- 

phyxier le pa: s en tout est confirmé 

MD oriens ont parayse nos €N  Meurthe-et-Moselle 

économie en exportant our de bras A Nency au lendemain des 
des produits dont nous aurions eu cha urées de la place Stanislas, 


besoin pour la satisfaci 


ève générale a été 


de nos be- 


soins essentiels. ils n'ont pas réfléchi décrétée. Mais, contrairement à ce 
qu'ils poussaient ainsi à la hausse dês qui avait été dit, l'ordre n'a été 
x et qu'une monnaie se désagsée donné que sur le plan locali pour 


out aussi bien du fait de la dimi- 
nution de son pouvrir d'achat à Pin- 
térieur que par le déficit de la ba`ince Cet ordre, de l'Union locale 
des comptes à l'extérieur ndicats ma été suivi que par- 
SUITE PAGE 3 tiellement. 

Nancy. ce matin, présentait done 

son aspect habituel 
ils les tramways ne circulent 
A\ec le personnel de la Compa- 
des tramways, celui de plu- 
eurs établissements a cessé le tra- 
es plus importants, ci- 
jes chaussures An- 
je ou- 


protester contre l'usage des gaz la- 
ymogènes contre les manifestants 


Fer , et 

PALAISATSF. :: 5" me 

Foce Métro MÉNILMONTANT | “Fas RE Me sont ouverts. 
inauggrent sa nouvelle formule 1948 D 


IMMÉDIATEMENT à CRÉDIT 
toutes GRANDES MARQUES 


mouvement, cet après-midi. 

AU MINISTERE 

DU TRAVAIL 

des concierges, mais 
sans aucune formalité toujours pas 

(togveautés et meubles rodiophonos) de propriétaires... 

Reprise de vorre ancien poste 

CADEAU DE VALEUR A TOUT ACHETEUR 

EXPOSITION tous les jours 

même DIMANCHES & LUNDIS 


Une délégation des concierges a été 
reçue ce matin au ministère du Tra- 
vail 

Aucune décjsion n'a été prise. les 
propriétaires s'étant abstenus d'assister 
À cette réunion pour bie- montrer qui 
réunion d'hier avait rompu les pour- 
parlers. 


| Une nouvelle 


AFFAIRE 
DUFRESNE 


L'antiquaire cannois 
a-t-il été poignardé par 


le jeune homme bien vêtu ? 
NICE, 10 octobre. 


— C'est la femme 
de ménage de l'antiquaire cannois 
Luigi Besclone qui découvrit, hier 
après-midi. le corps poignardé de son 
maitre. 

Le personnel du luxueux. mega 
d'antiquités « Aux Galeries - Pomp: 
dour » n'avait pas vu M. Bescione de 
a journée et c'est à 17 heures 30 qu'un 
errurier fut appelé pour ouvrir la 
porte de l'appartement. 

Dans la chambre, ils découvrirent le 
cadavre gisant nu au pied du lit 

1 portait une affreuse plaie à la 
nuque et on pouvait voir tres dis- 
notes les cinq coups defpoignard qui 

marquaient le dos 

Seion toutes les probabilités, le 
crime avait été commis dans la nuit 
de mercredi à jeudi, ma! 
voisins n'a rien entendu. 

Le Parguet de Grasse a procédé aux 

es investigations. Si une im- 


Ils ont toutefois 
d'un 


der les inspecteurs. 
acquis la certitude qu'il s'agit 
crime spécial. 

Luigi Bescione était né en 1900, à 
Oran, et était bien connu dans les 
boites de nuit de la Côte, dans les 
casinos et les endroits où l'on s'amu- 
se. comme un très beau garçon’ dé- 
pensant l'argent sans compter. 

é'une 


L'antiquaire avait été 

boite de nuit, cet été. ét avait noué 
de nombreuses relations dont le moins 
qu'on puise dire est qu'elles sont 
peu recommandables 

Il ne recevait pratiquement jamais 
de temmes, mais ce jour-là. ue a 

ne chanteuse de cabaret. avait 
ous avec lui pour des rai- 
sons professionnelles. 

Elle rencontra dans l'entrée de 
l'immeuble, un homme jeune, bien 
vêtu. qui lui dit ces quelques mots : 

— Ne montez pas chez Bescione, 11 

magasin 
C'est ce que 
le commissaire chargé 
En effet. la violence des 
prouve que seul un hom- 
pu commettre ce meurtre. Mais 
mystérieux M. X... a eu tout le 
temps de prendre jes devants et de 
se mettre à l'abri 
Sa capture s'avère comme des plus 


problé: à 


JOANOVICI 


est venu à Paris 
en juillet 


Se moquant de toutes les polices 


ur ses trai 
, le chiffonnier milliard: 
re, est venu à Paris... pour se faire 
photographier ! 

Une aussi stupéfiante nouvelle 

relever du domaine di 
ie, car il était difficile de | 
concevoir tant’ d'audace chez un 

homme traqué ». Or, des préci 
ns ont été fournies qui ne lais- 
sent aucun doute quant à la réa- | 
lité du p à Paris du prince 
du marché noii 

Ce voyage a eu lieu au moii 
juillet dernier. Joanovici, qui 
bien gardé de paraître dans les 
droits où il eût été facilement re- 
connu, s'est rendu dans un studio 
où quelques personnes dans le 
cret avaient préparé une mise en 
scène. 

ll posa devant l 
ché fut classé dans les pièc: 
chives car il s'agissait, paraît-il, 
« prendre date et de prouver qi 
avait l'intention d constituer 
prisonnier 

Après quoi, Joanovici est reparti 
comme il étai nu. 


DIMANCHE A TENDE 
ET A LA BRIGUE 
REFERENDUM 


NICE, 10 octobre. (Débéche « Pa- 
ris-presse ».) — C'est dimanche pro- 
chain que les populations des commu- 
nes de Tende et-de La Brigye vote- 
ront pour _ou_contre_le_rattfchement 
å la rrance. On compte qu'il y aura 
2800 à 2900 votants. 

Les Italiens irrédentistes. qui ne dé- | 
sespérent. pas de reprendre Tende et 
La Brigue font tous leurs eforts pour | 
mmverser les pronostics ‘et organisent 
en territoire italien, à Limone, m 
contre-plébiscite qui n'aura évidem- | 
ment aucune valeur. 


M. BIDAULT 
DE RETOUR 
A PARIS 


E « Comtellotion » qui ramenait 
L M. Georges Bidoult des Etats-Unis 
s'est pesé à Orly, ce matin, à 

10 h, 30. 

Le ministre des Affaires étrangères, 
qu'occompognaient M. Foloise et Mme 
Bidauit, a été reçu à sa descente d'avion 
por M. Letourneou, ministre de l'Urba- 
misme et de la Reconstruction, par M. 
Desbruèrs, directeur général d'Air-Fronce 
at por une délégation de son cabinet 
< M. Gecrges Bideult qui, à son arrivée, 
Paroisait legerement soucieux, a fait 
un excellent voyage. Aux personnes qui 
l'sccueilisient, il déclara sur un ton 
eppuyé è 

— le suis content ‘de ce qui s'est fait 
ou préparé à Woshington, je souhaite- 
rois l'être outant de ce qui se fait à 
l'Assemblée des Notions Unies. Le pre- 
mière partie représente un espoir qui 
changera en certitude, je n'en puis dire 
autant de la seconde, héles ! 


Il n’a qu’un seul uniforme râpé ; à l'aube il va, 
en civil, faire son marché aux halles pour éco- 
nomiser 200 francs, il emprunte pour payer la 
péñnicilline de sa fillette malade. 


Si la Grande Muette 
pouvait parler... 


Par Jacques BLOCH-MORHANGE 


VERSAILLES, .. octobre, 
ORT heureusement, il lui reste encore un costume civil, un cos- 
tume acheté au Maroc en 1939. Deux fois par semaine, il le revêt 
au petit jour et assujettit sur son dos un gros sac dé manœuvre. 
A la fare de Versailles, il retrouve trois ou quatre camarades qui se joi- 
gnent à lui et l'expédition commence. 

Aux Hailes Centrales, à Paris, 
achètent en commun lgumes, frui 
poissons et se partagent les cageots 
ou les lots. Ainsi. parviennent-lis à 
économiser 200 à 300 francs par mar- 
ché. De retour chèz lui, il passe ra- 
pidement son uniforme et prend son SUITE PAGE 3 
service à l'heure habituelle 

I] s'agit, en effet. d'un officier du 
génie. eutenant d'active. marié. deux 
enfants, cinq ans de grade et un cer- 


TES UN SAC POSTAL 
mers parie e eni en gase ew) — 1,294.000 fr. — 
CREER A 
volé entre 
Bailleul et Lille 


— Un de nos meilleurs éléments, | 
m'a affirmé son général. 

LILLE, 10 octobre (dépêche « Pa- 

— Un sac postal con- 


de partie de la solde. X.. lui, ha- 
bite avec sa femme et leurs deux bé- 
bés — 2 ans et demi et 18 mois — 
dans un minuscule appartement, sous 


1] perçoit exactement, toutes allo-à 
cations et indemnités comprises, 
19.072 francs par mois 


Un veinard 

Et c'est un veinard. Un veinard en 
ce sens que bon nombre de ses ca- 
marades, éternellement mutés, volent 
s frais d'hôtel absorber la plus gran- 


n'est pas arrivé à 
cipale des P.T.T. à 


| (De notre envoyé spécial 
| GEORGES ARQUE) 


BELLE FILLE ET POINT 


INGRATE... 


le quand elle a décidé de 
bonnet par-dess: z 


Quant à la naissance de | 
Barbizon. quant à sa famill 
— Que le diable la foudroie | 


Tel est _ Car c'est bien. comme on le pou- 


Lieutenant X, du …. génie 


le souhait singulier qu'a 
exprimé ce matin à l'intention de la 
pseudo marquise Mme J... sa tante. 

Derrière les fenêtres de la maison 
bourgeoise où elle abrite une vieil- 
esse non exempte de soucis. Mme J. 
regardait passer les. gens, hochant la 
tête. Elle a ajouté : 

— Si toutefois il s'agit bien de Jean- 
ne ! Parce que, moi. il y à un demi- 
siècie que je ne l'ai pas revue. Lepuis. 

juisse un geste qui représente 
assez fidèlement celui que peut faire 


| ROANNE, 10 octobre. 


| sée, car il semble bien qu'ils se 
résument en ceci : 

Au cours d'une vie exceptionnelle- 
ment agitée, des attaches, pendant la 
guerre de 1914-1918, avee un seryice 
de renseignements étranger et. pen- 
dant les dernières hostilités, des rap- 
ports avec Vichy. ou pius directe- 
ment avec un certain attaché au gou- 
vernement de Vichy. Un monsieur dé- 
| coré dont les libéralités ne semblaient 

plus pouvoir se par les char- 

mes déjà du « spectre de la 


1 Reine ». 


vait penser, à Roanne que la fausse 
grande dame de Barbizon fit ses vrais 
débuts, tout à la fois dans la vie et 
dans l'aventure. 

Partie, semble-t-il, d'une commune 
rurale proche de Roanne ele a 
encore des parents à Trévoux et à 
Villefranche — c'est dans cette ville 
qu'elle essaya de réaliser son premier 
rêve : devenir une grande artiste. 

— Elle avait 16 ans, elle était belle. 

SUITE PAGE 3 


Telle reste la “ Rochetaillée ” 
au cœur des retraités roannais 


| A LA VEILLE D'UNE GUERRE SAINTE 


UN CORDON DE FER 


des forces arabes 
sur les confins de Palestine 


Méharistes et blindés se 


massent sur 
le Jourdain 


(Dépêche particulière) 
JERUSALEM, 10 oct. 
ES Etats arabes mas- 


sent leurs troupes 
aux frontières de 
la Palestine. Les forces 


syriennes et libanaises se 
sont mises en marche les 


de la « Légion arabe » 
Transjordanie, qui 


Sides se tiennent prêtes 
vasion tout le long 

je la f aje de la Palese 
m apprend d'autre part, de source 
digne de foi, que eds forces égyp= 
tiennes se préparent à faire irruption 
dans le désert de Si et que les 
corps de méharistes d'Arabie Séoudite 


établissement 
don de fer » 
Des forma! 
Séoudite, apı 
énypuens 
Deva 


ètrent ce n 
portraits 
nationales 
niques 
ajent « aue 
es Etats 
asion de 


DEUX MILLIONS 
DE- FEMMES 


Pour 2.000 Vêtements de Fourrures seulement} 
Jusqu'au 18 Octobre inclus 
GRANDE VENTE PUBLICITAIRE 


de Vétements de Fourrures 


. EN QUANTITÉ LIMITÉE 
Castorette, Columbia, Mouton doré d'Amérique 
Opossum, Putois, Skungs, Astrakan, etc... 

Entre autres : 
Vêtement Mouton Champagne * "x" 
Vêtement Renard à partir de 


MULLER 


5, Boulevard Montmartre 


(ò côté du Théâtre des Variétés) 


59, Avenue des Ternes 
9, Rue Bréa 
29, Faubourg St-Martin 
© 33, Rue Philippe-de-Girard 
DANY, 46, Avenue de Clichy 


bannés aux coul 
tes personnalités bi 


11.800 
19.500 


Vous trouverez également dons de magnifiques lainages, 
la plus jolie Collection de Manteaux, Robes et Tailleurs 


Sur présentation de cette Annonce il sera ofiert gro- 
cieusement à chaque Acheieuse un Superbe Cadeau 
de Fourrure, (Publ, A, MICHEL.) 


u 


Cas. do Paris 2.30 Parie Extre-Dey. 


Biotie ` „usss. Yves Montand. 

Euro = 21 Paris 1900. 

Fol-Bergère. 20.15 C'est d. L folie (rev.) 
mms ZÀ Made in Paris, 

Mayol 2... 21 Nues et nus, 

Tabarin "7... 21 Ambiance. 

Tyrol.. 1630, 21,30 Attractions, 


Ah ! les vaches 
iVe actement. 


René Paul, R. Rocca. 
A bride À 


Les Zemganno. 
The 3 Peters Sisters. 


LMS FRANÇAIS 
Le peintre maudit. 
Remont, L Ch-Elys. 


Non coupable 
Caméo = L'Arche de Noé. 
Cimépreme Clichy. Gringalet. 


Symphonie pastorale 
Carré de valets, 

Le Silence est d'or. 
Carré de valets, 
Miroir, 

Non coupable. 
Carré de valets, 
Quai des Ortèvres. 
Quat des Ortèvres. 
Carré de valets, 
“= Le Diable 


Cinépreme Ternes. 


FILMS ETRANGERS (Vers. orig.) 
To be or not to be. 


tout. Il en traîne dans tous les 
coins, dans les halls d’hôtel et 
dans les boutiques, dans les bu- 
reaux du gouvernement et dans les 
couloirs de la Constituante. Noncha- 
lants et las, lls laissent trainer leurs 
jambes nues et leurs souliers vides 
auteur de leur fauteuil, au pied des 
tables où ils sont juchés à la turque, 
sur les gazons des jardins. On ne sait 
plus où mettre les pieds. Tis sont en 
veston et nu-tête ou en turban à al- 

ttes ébouriffées, en souquenille 
lanchë ou en uniforme kaki. 

Tis remplissent les restaurants. 
Les couloirs de l'Impérial Hôtel em- 
pestent l'oignon frit et le beurre 
rance, à cause d'eux. Nombre de 
souverains ne se dépiacent qu'avec 

ou deux de leurs femmes, leurs 
rdes et leurs cuisiniers. Ils font 
foire leur ragoût dans leur chambre 
de palace pour ne pas exposer leurs 
maharanées aux regards indiserets 
et compromettre leur propre salut 
éternel en consommant au restau- 
rant une graisse qui 
été tirée selon les rites du 

hes sacrées. 
Ce sont des personnages plua fa- 
miliers qu'on ne l'imagine. On les 
voit dans leurs chambres, par les 
portes ouvertes, assis en bouddahs 
sur le marbre d'une console, se cu- 


+ rant les doigts de pied d'une main 


distraite et piochant de la même 
main des boulettes en sauce servies 
sur des feuilles de banian. 

Tl y a à Delhi «n ce moment les 
grands maharadjahs à 500 millions 


Bonnard, 


l'Orangerie, des Tuileries, 
où viennent de se succé- 
der les Primitifs flamands, par- 
fois réalistes, et les gravures de 
Rembrandt, souvent tragiques. 
s'ouvre aujourd'hui l'exposition 
du plus Français de tous les ar- 
tistes, Pierre Bonnard, le peintre 
de la joie. 
Un seul homme pouvait réaliser ce 
prodige de réunir tant de pièces mal- 


tresses qui permettront aux visiteurs 
de suivre année par année l'évolu- 


[Par René BAROTTE | 


D‘ re 


pr 


LA MILLE ET 


DEUXIEME NUIT 


DANS LES PALACES DE DELHI 


les Maharadjahs se grattent | 


de revenus et à 21 coups de canon, 
car la hiérarchie des princes indiens 
se marque au nombre de gargousses 
qu'ils ont le droit de faire détonner, 
en leur propre honneur, quand ils 
entrent et sortent de leurs états. Les 
maharadjahs de plein pouvoir, qui 
ont le droit de faire des lois, le 
droit de vie et de mort, le droit 
d'émettre des timbres et celui de 
battre monnaie. , 


Le Nizam d’Halderabad 
et le Pakistan 


Et 1l y a les maharadjans de foire 
aux puces, les maharadjans à zéro 
coup de canon, qui n'ont même pas 
de quoi se payer un canon, les rad- 
jahs à cent roupies de revenu, à 
arrêtés municipaux, à 3.000 francs 
d'amende comme maximum de juri- 
diction... Des maharadjahs de ban- 
lieue qui ont des états grands com- 
me un drap de lit et qui épousent 
des Américaines pour se payer un 
petit diamant. 

Le vieux Nizam d'Haïderabad, qui 
subventionnait le Pakistan musul- 
man longtemps avant sa création, 
règne sur un pays grand comme 
l'Italie. Il a 16 millions de sujets, 
une armée. Ses revenus personnels 
et sa liste civile sont deux fois plus 
importants que ceux du roi d'Angle- 
terre et il ne paie pas d'impôts. Il 
perçoit plus d'un milliard par an et 
place toutes ses économies en 
Joyaux. 11 est plus riche que Ford. 

Mais le radjah des collines de Sim- 
la ne possède qu'un kilomètre carré, 


peintre de la joie 
n'avait pas eu de vieillesse... 


L'EXPOSITION QUI OUVRE AUJOURD'HUI 
L'ORANGERIE PROUVE 
QU'IL A AUSSI SURMONTE LA MORT sg 


SES PORTES A 


mouvement perpétuel des êtres et 
l'étincellement des choses. 

Il ne faut pas croire que chez Bon- 
nard cette spontanéité solt, le signe 
de la facilité ; elle a toujours été 
obtenue par un travail inoui. Com- 
bien, en effet, n'a-t-il pas exécuté de 
dessins pour obtenir ces œuvres ? 

Hier, quelques instants avant le 
vernissage j'ai vu Charles Terrasse 
accrocher tous ses tableaux avec 


DE 


NOTRE ENVOYE 


ts bateaux de papier pliés par les 
Biles eapaves Qui billent des ror 
at la soie. 

A Delhi, les maharadjahs cette an- 
sont discrets. Au seuil de la 


deux frigidaire roulant, à doubies gra 


SPECIAL 


MERRY BROMBERGER 


ces, la voiture elimatisée du premier 


avec des pièces vivantes. des jeunes 
esclaves demi-nues qui, sur le carre- 
lage de marbre blane et noir, por- 
tent les attributs des tours, des ca- 
valiers et des pions. Dans leurs pa- 
lais survivent les ultimes paradis de 
Mahomet sur terre. les hmems de 
deux et trois mille femmes. Leurs 
fasies se sont électrifiés, mécanisés, 
modernisés. Leurs palais sont clima- 
tisés à l'américaine. Mais les casca- 
des de fraicheur, les ruiselets parmi 
les marbres, les bassins d'eau vive 


ministre de Travancore. 

Les maharadjahs sont dans leurs 
petits souliers. Seront-ils demain rè- 
duits au rang de sous-préfets ? Ils ne 
savent pas encore ce qu'i) va advenir 
de leur souveraineté dans la pratique. 
Leur sort a été le grand drame de 
Mountbatten. 

L'Angleterre t un siècle avait 
traqué, dépouillé, évincé, ces féodaux, 
petits et grands. Puis quand la reine 
Victoria devint impératrice des in- 


portent toujours dans jes harems les des, les Anglais changèrent de poli- 


derne ou que celle de la Salle à man- 
venue spécialement de New- 


Tandis que j'admirais tous cesi 
tableaux, Mme les Terrasse, qui 
dait son mari dans sa tâche si déli- 
pour moi la figure de 


tique et prirent ceux qui restaient ou 
ceux qu'ils jugesient bon d'introni- 
ser, sous leur tutelle. Les prin 
aient prêté serment d'allégeance 
avaient adjoint à leurs titres d' « Hom- 
me le plus sage de la terre », de 
— 


Prochain article : 
« La pieuvre des 


« Rol des Rois », de « Foudre des 
batailles », ceux d 
mble de la 
« Allié fidèle du gouvernement 
s », de « Fils aimé du Roi-Em- 
Ur », ete. 

Pendant soixante-dix ans, les agents 
poétiques angials avalent controls 

rs Etats, s'efforçant d'amener les 
souverains à faire une différence en- 
tre les impôts et leurs revenus, dé- 
rmissionnsht d'office les sadiques après 
les scandales trop éclatants. 


DEUX AVIATEURS 
de l’ < Arromanches » 


avion, manquant l'ap- 
pontement, est tombé à la 


es pieds 


Fonte eu s'étant angah. 


chanteuses de carrefour, les Ilumina- 
tions de chaque naissance princière 

Mountbatten dut sacrifier les ma- 
haradjahs sur l'autel de l'indépen- 
dance indienne. Non seulement leur 
dire qu'en dépit des promesses, le 
roi nt sa couronne d'empe-| 
reur, ne les soutenait plus, mais en- 
core les inviter à se rallier à l'Hin- 
doustant ou au Pakistan. 


La pénible mission 


de lord Mountbatten 


Ce fut l'heure la plus pénible del 
‘Assemblée des 
laquelle 11 s'adressait, 1 
reconnaissait des hommes qui 
talent battus avec lui en Birmanie, 
lorsque les gens du Congrès prê- 
chaient la désobéissance civile, des 
vétérans couronnés des campagnes de 
France, des Rats du Désert de Lybie 
Is avaient mis pour l'écouter leurs 
uniformes kaki, leurs décorations mi- 
Mtaires. Il prononça un discours d'une 
habileté infinie, mit toute sa séduc- 
tion au service de ceux qui ehas- 
mient les Anglais de l'Inde. Et puis, 
i se retira... 

Les maharadjahs étalent seuls. L'As- 
semblée des Princes, institution pé- 
rimée, venait de tenir sa dernii 
séance. Dans le Colisée colossal de 
grès rome, où ile avalent siégé, 1s 

aient chez Nehru, prisonniers de 
Gandhi. 

(A more 


Copyright by Merry Bromberger 
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Voir Paris-presse à partir du 7 oc- 
tobre 1947. 


PAR 


AUX BOUFFES-PARISIENS 


la dernière invention des professeurs 
PAUL COLLINE et JEAN RIEUX 
“La-Machine-à-rebrousser-le-temps 


EPUIS hier soir fonctionne aux Bouffes-Parisiens la plus ingé- 
mieuse des machines-à-rebrousser-le-temps. Mécaniciens : Paul 


Arrivés à 9 heures, les spectateurs s'asseoient dans leurs fauteuils 
avec leur âge véritable, A 10 heures, ils ont déjà 150 ans de moins, Le 
temps de boire à l'entracte un grand verre de jouvence et, sur le coup 
de minuit, ils retrouvent M. Adam et Mme Eve dans leur petit jardin, 
là où il y a des pommes,- 

Cetie cure loudroyante de rajeunissement, qui comporte 21 ta- 
bleaux tout comme les authentiques cures thermales, a été suivie avee 
l'intérêt que l’on dévine par Mistinguett. Pris en sandwich entre Georges 
Aurie et Maurice Yvain, Léopold Marchand regardait, à travers ses bé- 
sicles à la Chardin, Pauline Carton sortir d'un cadre de David pour 
venir nous conter les confidences de Mme Récamier. Maurice Garçon 
voisinait avec Jean Fayard, un éditeur avec lequel l'on est certain de 
n'avoir de tirage qu'à l'imprimerie. Et Henry Bernstein suivait de sa 
baignoire les ennuis que connût Marat dans la sienne. > 

Avec leur revue « Couleurs du Temps », Paul Colline et Jean Rieux 
font perdre la mémoire à leur publie. Qui songerait à se plaindre en 
1947 de souffrir d'aphasie et de ne plus se souvenir de ses ennuis quo- 
tidiens ? 

Pas les spectateurs des Bouffes, en tous cas, qui sont obligés, hé- 
las ! de fuir les bords de ce Léthé et qui trouvent à la sortie du théâtre 
un supplément assez désagréable à leur soirée dans la lecture du der- 
nier discours de M. Ramadier. Lequel se contente de travailler dans 
l'actualité, — Max FAVALELLI. 


Il exprime les earac- 
d'un vi- 


à la couleur, 
téristiques peychologique 
sage 

ubuffet a pi 
des écrivains, 


Combat pour le titre 


ERDINAND BRUCKNER, le célè- 
bre auteur des « Criminels » et 
du « Mal de la jeunesse » vient 

d'arriver à Paris, 

Bruckner a dans ses valises le ma- 
nuserit d'une pièce inédite qu'il des- 
tine à son interprète préférée, Made- 
leine Ozeray, Il ne s'agit plus main- 
je trouver un théâtre. Et 


pour tête 


Limbour en « façon fiem 
de poulet », Léautaud en « Pedu- 
Rouge >». Quant à Superviell 

s'est émerveillé devant son < g 
portrait bannière 


Le pub dalise bien plus 
un proposa = Ma- devant ce raits fantaisistes que 
déjà une les portraiturés eux-mêmes. On 


iy 
ce nom au réperioire. 
Christine », ce ne serait 


trouve généralement la technique de 
Dubuffet assez déconcertante. On 
s croquis, pris 


mal, dit M. Mendoza, époux de compare certains d 
jelene Ozeray. sur le vif, À des dessins d'enfant, 

— Heu. sans doute, répondit Admettons que l'artiste soit un en- 
Bruckner timidement Je vous signale fant de génie qui, d'ailleurs, a é 

en que ma pièce s'appelle en beaucoup trop malin pour se repré- 

anglaise L'ivraie », Vous ne croyez nter lui:même. li paraît qu'il ne 


so trouvait pas assez beau! R. B. 


ne. 
Pel Top biblique 1 11 faut décou- 


vrir autre chose. 

Chaque matin Ferdinand Bruckner 
médite dans les allées du jardin du 
Luxembourg, à la recherche d'un 
nom de baptême, Bonne récompense 


à qui le lui fournira. M. F. 
LE « PORTRAITISTE » 
DUBUFFET 
n'a pas voulu faire son 
propre portrait 
UNE époque où l'art du por- 
trait peint cède si souvent la 


place au portrait photogra 
phique, Jean Dubuffet tente, 
À ia galerie Drouin, une tâche très 


les avoir regardés long- 


Le Komintern et la mode 


zawy » Sans doute aux femmes qui 
possèdent des réserves de textile et 
qui peuvent, en conséquence, se per- 
mettre toutes les extravagances. En 
tout cas, elle ne pourra convenir aux 
femmes qui travaillent. 

Le journal souligne enfin que cette 
mode nouvelle cadrerait mal avee les 
salaires d'aujourd'hui 

Ainsi l'économie sociale menace- 
t-elle des libertés millénaires. Peut- 
sous sa férule, verrons-nous 
bientôt le costume féminin se sta- 
s! standardiser comme celui 
des hommes, au nom d'une élégs 
suffisante — quoique figée — et 


HUGENE ET BETTY 


E dimanche matin suivant était le dernier jour d'août. Il 
faisait encore très chaud ; il y avait un peu de brume. 
Journée merveilleuse pour un pique-nique sur la plage 


— fût-ce un pique-nique d’Indiens. Aux environs de onze heu- 
res, Gooduck et Clamface vinrent nous chercher. Tous deux 
étaient jovialement ivres et refusèrent de me laisser emporter 
la moindre miette de nourriture, hormis un peu de lait et de 
légumes pour le bébé. Non sans méfiance de ma part, on nous 


Delambre 


Eiysées-Cinéma laque! 


lle 11 rdait le spect 
lui merveilleux, toujours geois, où le pltioresque dun g j- 


Les résultats du grond concours 


ERREUR JUDICIAIRE 


Caravane d'amour. 
Le Port de l'angoisse| cle, 
Bataille rangée, 

Révolte à bord, 
Henri V, 


position aussi étonnante que oelle 


CHOSES ENTENDUES 
ET CHOSES VUES 
. Location ouverte 


Vivre en paiz. amique exprime par la couleur le de la Toilette du Musée d'Art mo- anat fi embarqua vivement à l'arrière de la 
Taars de aile rrarineenle P Fear Ces juuri Doioun Bay.” de Clamface, Gooduck et Crow 
‘Heure du crime. jusqu’ town Bay. le Clamface, Goodu wbar — 
Chant de Bernadette PORTE MAILLOT aris-presse | “Ry Aat m. rune sur piae, Betty; Puis elle me dit. 

juest.de vie ou de m une vingtaine de families d'Indiens _ — Mais, bon Dieu | 1 chère, posez 
La 5 chaise. le MERCREDI 15 OCTOBRE et de mi-partie Indiens. Les femmes donc cet enfant sur le sable avec 


Donia El Khan tor.) 
Valse dans l'ombre. 
To be or not to be 
The jost week-end. 
Le Bandit 
Appassfonatn. 

Péché mortel. 


FILMS ETRANGERS DOUBLES 
Révolte À bord, 
L'Aigle noir. 

En marge de l'enq. 
Révolte à bord. 
40.000 cavaliers. 
Duches. d. bas-fonds. 
Paisa. 

Plus, b. ann. d. n. vie 


‘Heure du erime. 
Duches. d. bas-fonds. 
Le Bal des Sirènes. 
Dorian Gray. 

al des Sirènes. 

b. ann. d. n. vie 
Charge fantastique. 
Humoresque. 


Ce soir, à 21 heures, au Théâtre 
Marigny, première représentation du 
Procès », pièce tirée du roman de 
Kafka, par André Gide et Jean-Louis | 
d'après la traduction d'An- 
Gré Vialatte, et du e Pays des Ceri 
cte d'André hotel 


Ce soir, rentrée à l'ALHAMBRA d’ 


ANDRE DASSARY 


la grande revue 
'ARIS-BIARRT 
avec les Oldarra et Ci 


AUJ. DEBUT | 
à 21 heures 


Au Théâtre de Dix-Heures, Philippe 
Olive, le brillant polémisie de ia 
scène, vient de faire sa rentrée dans 

IVe toc, exactement » qu’Oléo. 
qui a repris posse de sa fenêtre 
si parisienne 


SALLE PLEYEL 


Du 20 au 27 octobre | 


[sac 
GUITRY! 


Pour 39 représeniations | 


CLAUDE DAUPHIN | 


L'AMOUR VIENT 
JOUANT 


| Théâtre des Capucmes 


EN 
Comódi, 


L'HIPPODROME 


FINDE 


Fondé en 1854 


Cirque Géant 
Le plus IMPORTANT 
CIRQUE D'EUROPE 


refuse chaque jour 
des milliers de personnes 


HATEZ-VOUS 
DE LOUER ! 


derniers jours... 


Vendredi 10: soirée 21 heures 
Samedi 11 octobre : 


Matinée 15 heures 


Soirée 21 heu: 
Dimanche 412 octobre : 


DERNIER JOUR 
PARIS!!! 


Matinée 15 heures 


Soirée 21 heures 
La location est ouverte tous les 


matins à 9 heures. On ne loue 
que pour le jour mèm 


jolies marionnettes pour 
d'Alfred Jarry, dont Claude Terrasse 
écrivit la musique. 


SARAH-BERNHARDT 
SIMONE RENANT 
CARETTE 
JEAN MAX 
R. PELLEGRIN 
TELE den 


« LE TOUT-PARIS » 
2, r. Berri (M® Geo: m 
vec MARCEL 

une ambiance follement gale 
Tous les soirs, à 92 h. 30 


ASS] 


dans 
PAULETTE 7 


GODDAR 


Derniers jours 
de la revue sur’ gioce 


FEERIE sur GLACE 


| REOUVERTURE 


|... EL GARRONI 


Vendredi 10 octobre arec | 


LES PLUS JOLIES FEMMES 


NOUVELLE PISTE MONTANTE 
41" mé 


| 
| 
| 
| 


Robert Darthez| 


LA VIE PARISIENNE 


COLETTE MARS 


TOUS LES SOIRS 


AGNES CAPRI 


Jean Raymond - katy M 
Cadre 1900 de G. memes" 
12. rue Sainte-Anne = Ri 


CE SOIR 
dans les Salons du 


GRAND JEU 
58, rue Pigalle - TM. 68-00 
su profit du STALAG VI A 


“L'ARMADA” 


donne son GALA ANNUEL 
avec le concours de 


MARGUERITE GILBERT 
ROBERT ROCCA 
FERNAND SARDOU 
LES FOKKERS 
RIA CIOTTI 
LES BARRIO’S 
JEAN BLONDEAU 


t 


LA PUERTA 
DEL SOL 


CABARET ESPAGNOL 
rue Pierre-Charron - ELY. 


et les prix seront remis 


le DIMANCHE 20 OCTOBRE 
aux ges nts 


14, Boulevard Polssonnière 
“Femmes 
enchaînées ” 


PARIS-PARIS 


Le restourant-cobaret chie de Paris 
Tous les soirs aux diners dansants 


Hélène ROBERT 


JEAN RAYMOND 


jons un progremme de premier ordre 
lon de l'Elysée » - Anj. 85-10, 29-60 


Le moitre violoniste ” RESTAURANT 


SZABO . TOKAY 


43, rue de Montpensier ~ RIC, 32-32 
pécialités hongroises, 


LIBERTY'S 


Place Blanche 


CHARPINI 
BRANCATO 


Rentrée de JEANET et TONTON 


TRI. 87-42 


CLUB DES 
CHAMPS- ELYSEES 


BERNARD 


HILDA 


Le 10 octobre, à 21 heures 
THE - DINERS + SOUPERS 
Fermé ie lundi 


étaient sur le sabie, occupées à dres- 
ser des tables — en l'occurrence, des 
planches posées en travers de troncs 
de bols flottés et échoués ; à faire 
bouillir des crabes (il y en avait cinq 
grands sacs), à ébouillanter des pa- 
lourdes dans une lensiveuse et à char- 
rier de pleins plats de poulets frits, des 
bols de pommes de terre en salade. et 
des miches de pain frais qu'elles re- 
tiraient des coffres des voitures ran- 
£ées sur la plage. 

Les filles — celles de dix ans et 
moins — jouaient sur le sable et su 
velllaient les bébés. Les garçon 
avalent pris des barques et péchalen: 
ou attrapaient des crabes. Le res 
de l'assemblée, y compris toutes les 
filles de plus de dix ans, était vau 
tré autour des voitures, buvant le 
whisky de contrebande à même des 
cruches de quatre litres (en les te- 
nant d'un doigt et posées de travers 
gur le bras) — ou, à défaut de whis- 
ky, Dieu sait quelle mixture « mal- 


son » 
La marée se retirait placidement 
sous un rideau de brume ; les gran- 
des flaques d'eau fumalent sous le 
solell brülant ; la petite fle était en 
partie voilée par la brume, mais, de 
ses berges abruptes, parvenalent en 
écho les cris de joie d'explorateurs 
. Et, par-dessus toute cette scè 

ne. flottait la délicieuse odeur 
algues, des palourdes et du bois salé 
qui brûlait. Pas de costumes en peau 
de daim ni de coiffures à plumes. A 
distance, on eût dit n'importe quel 
pique-nique. Les femmes étaient vè- 
fues de robes d'intérieur et de swen- 
marrons pour la plupart), de 
bas de coton rougeâtres, de grosses! 
bottines et de visières. Pas une qui 
n'eùt sa visière et si ce trait déno- 
t une faiblesse de la vue propre 
à la race, ou un article en série pour! 
week-ends provenant du bazar du 
coin. je ne saurais dire. Les enfants 
portaient des costumes de bain et leur 
petit corps brun aurait pu être celui 
de n'importe quel gose brûlé du 

soleil 

e. 


C'était sur l'espace à l'entour desi 
voitures que la scène retrouvait un 
De sai hantiquement indien. 
Pour ma part, je n'avais qu'un désir : 
m'éloigner de ce secteur et aller au 


ture et me montra fièrement l'em. 
preinte profonde de dents sur le cadre, 
du pare-brise. 

— Un jour qu'HUgène 
U est rentré dan- w arbre. 

Eugène et elle se reculerent, fiers 
comme des paons. pour que trut le 
monde pût bien voir, Enfin. mais non 
sans regret, la femme d'Eugène laissa 
là les empreintes de dents et H'igène 
lui-même, pour nous guide: 

Anne et moi. jusqu'à la 
me présents à toutes les femmes 


les autres gosses. Regardez donc, fls 
sont très bien iel. 

Je regardai, et je vis plusieurs bébés 
qui rampalent çå et lå sur le able 
et parmi les algues, pendant que d'au- 
tres enfants galopalent, jeur sautalent 
par-dessus, les renversaient et leur 
secoualent du sable dans la figure en 

ssant. Un des bébés rongeait un 

norme cadavre d'étoile de mer. Je 

montral ce spectacle a la femme de 
HUgène elle se contenta de rire et 
me dit : 

— Bon Dieu ! je par 
aura mal au ventre 


que ce petit 
6 soir. 


[DEMAIN : 
Promenons-nous | 
dans les bois | 


Ramasant une fois de plus pel- 

oir et bébé, je battis en retraite 
jusqu'aux abords d'un énorme trone 
d'arbre couleur d'argent Le sable 
était fin et blanc ; il y avait. der- 
riète le tronc, d'adorables petits co- 
quillages, roses et fiûtés, laissés pour 
compte par une haute marée d'hiver 
Je les ramassais et Anne les seje- 
tait loin de nous, et nous nous amu- 
sions beaucoup ainsi toutes les deux, 
quand une vieille petite bonne fem 
me d'indienne, à la figure pareille 
à une figue sèche, vint s'installer 


cessait de les care: 

tes griffes de momie 
ler des paroles 

nals absolument 

elque eh 

- ma 


s ça pou 


je répondais chaque 
« Oul, n'est-ce pas ? 
irès fière des cheve! 


vieille d'Indienne se 
er en anglais Elle était 


très sourde et plutôt 
elle m'expliqua 

quinze fol) qu'elle 

nière de sa tribu d'Indiens 

cette tribu avait été extrémemen! 


guerrière et n'avait cessé de se bat- 
tre, jusqu'à ce que, en 1845, après une 
grande bataille avec plusieurs autres 
tribus, elle n'eùt plus compté que 
quatre-vingt dix individus. « 
tenant, plus que moi, conclu 
Tous les autres mariés blane et mé- 
langé sang ». 


(A muivre.) 


(Copyright 1947 by « Paris-presse » 
et les Editions Robert Laffont) 
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BASTOPOL 2 
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CATALOGUE GRATUIT 


THOMSON 


CENTRE RADIOPHONIQUE 
26.rue de Clichy. PARIS. me 


M. Ramadier n’a offert qu'un remède : 


í HYXIE 
ÉCONOMIQUE 


(SUITE DE L'ARTICLE DE GEORGES GARREAU.) 


A l’«Officiel > 


“GUILLOTINE” 
EN ACTION 


L'armée vendra 
4.961 voitures 
et réduira ses 
tribunaux 


Le Journal officiel a publié ce 
matin de nouveaux décrets à 
l'actif de la « Guillotine ». Ils 
portent en premier Heu sur la 
réduction du pare automobile de 
tous les ministères, tant civils 
que militaires. 


ADMINISTRATIONS 
CENTRALES 
Une voiture pour le ministre. 
Deux voitures pour le cabinet. 
Une voiture pour deux diree- 
tions. 
Economie annuelle : 
lions 


MINISTERES D'ARMES 

© Mise en vente de 4.961 vol- 
ture. Produit : 1 milliard. 

© Réduction de 3.448 véhicules 
utilitaires et les garages de 
la Seine rendus à leur pro- 
priétaire. 

© Exploitation et entretien des 
voitures militaires par un 
centre interministériel com 
mun. Economie : 800 mil- 
lons. 


JUSTICE MILITAIR 
© 12 tribunaux au lieu de 20 
entrainant une diminution 
d'effectifs de 371 officiers et 
sous-officiers. 
Economie : 59 millions. 


ANCIENS COMBATTANTS 


600 mil- 


ces extérieurs avant le 31 dé- 
cembre 1947. 

© Réduction de la subvention à 
T national des AC. de 
21 mil pour 197 et 130 
millions pour 1948. 


Economie totale : 
350 millions 


nouvelle réunion de la 
se tiendra cet 


DEJEUNER A TROIS: 
BLUM, RAMADIER, 
LIPPMAN 


MM. Ramadier et Walter Lippman. | 
journaliste américain bien connu, ont | 
déjeuné aujourd'hui, à Jouy-en-Josas. | 
chez M Léon Blum. 


L’'ASP 


On songe enfin, paralt-il à corri- 
ger les excès de cette politique 
Ey ie C'est bien. Mais 
travaux. le retard 
Parer à eein du pays la 
limitation de l'essence indispensable 
à la circulation des produits, les res- 
trictions de crédit sans cesse accrues. 
ne rsquent-ils pas d'asphyxier léc 
nomie du pays au moment même où 
on constate que sa production n'aug- 
mente plus et a même fléchi au cours 
du dernier trimestre sous le poids 
des grèves et des congés payés, toun- 
bant de l'indice 106 en avril à Fin- 
dice 99 en juillet ? 

Il y a à un nouveau és qu'il 
serait prudent de mesurer exac- 
tement, car rien ne serait plus grave 
que de tomber de Charybde en Scylla. 

Malheureusement, nous vivons à 


LE BAGNE A VIE £ 


à un “ passeur 


qui dénonça 
ses camarades E 


DIJON, 10 octobre. (Dépêche « Pa- | 
ris-preme »). — Marcel Rossire, le 
passeur d'Arbois, qui denonça à Foe- | 
cupent ses compagnons qui, chaque | 
jour, risquaient leur vie. 

En 194i, deux passeurs de la région, 
Pierretaque et Chambellant, furent 
fusillés par les Allemands. En allant à 
la mort, Chambelland avait crié 
« Rossire est un traitre, méñez-vous! » 

Rossire a été condamné aux travaux | 
forcés à perpétuité par le tribunal mi- | 
taire de la 7 région. 


UN GANG DE L'OPIUM 
QUI FOURNISSAIT 
personnalités et artistes | 
est démasqué 


Les deux équipes spécialisées dans 
jen attaires de stupéfiants de la po- 

mondaine suivaient depuis quel- 
que tempe Tune une affaire d'héroine | 
et de cocaine, l'autre une affaire plus | 
importante d'opium. Ces deux affaires | 
semblaient, au début, être totalement | 
différentes. Mais les inspecteurs, qui| 
menaient séparément leur enquête. de-| 
vaient, par la suite, se rejoindre sur la 
personnalité du chef d'un véritable 
Sang des stupétiants. 

Ce dernier est l'un des plus gros| 
fournisseurs d'opium de la capitale. D| 
débite environ 10 kilos d'opium Bar| 
jui, laisse un bénéfice | 
600.000 francs. 

La police a jeté, sur cette affaire, un | 
voile discret et jusqu'ici la consigne 
lence, strictement appliquée, 
ée à la brigade mondaine : 
es personnalités et plusieurs artis- 
s de l'une des premières scènes pa- 
risiennes auraient été le: 
des_trafiquant 

‘On sait déjà cependant que plus de 
vingi arrestations ont été opérées 
parmi les fournisseurs de drogue et 
leurs clients, 


LA “ ROCHETAILLÉE ” 


(Suite de la première page.) 
C'est un honorable commerçant de 
da vino qui mo fo nfk, tout sae 
. T soupirait Sans doute venait-il 
de se rendre ci qu'il est exact 


parue de belote pour s'exclamer à 
tour + 


— Renée Darfeuilles ? Ah | c'était 
, Et point in- 


en 1889, Jeanne Jaudet, ayant 
déjà de faux états civils s'appelait 
Renée Darfeuilles. Il sied de dire 
qu'il s'agissait d'un sobriquets d'ar- 
tiste. Elle chantait et dansait aiors 
dans ua beuglant des berds de l'Oise. 

- Mais tout cela est bien loin 

Si loin qu'on le pourrait paser sous 
silence, l'on n'y trouvait aussi éton- 
nant que cela puisse paraître, l'expli- 
cation des dernières mésaventures du 
« Spectre de ia Reine » et la révéla- 
do d ses secrets. 

Si Jeanne Allé fit de si fréquents 
retours à Rosnne, si elle y joua la 
comédie que l'on sait en fournissant 


Le temps qu'il fera r| 
DEMAIN 


AAEREN 
rature sans gand || 


Temps 
changemen 


LES PLUS ÉLÉGANTES | 
LES "MOINS CHERES | 


de fausses attestations de tabellion du 
crû à ses dupes, c'est parce qu'elle 
pensait que ses amis d'antan sau-| 
ralent encore avoir pour elle quelque | 
complaisance 

Toue la tactique financière de la| 
pseudo marquise était basée eur lal 


Chaleur des souvenirs qu'avait pu 
laisser jadis la belle Renée Dar-| 
feuilles. 


Enlevée par deux aerobates! | 
Sera-ce ajouter à cela quelque chose. 
que de montrer son enlèvement, de- | 
Vant eent barbes consternées, par un 
Jeune acrobate ? Son retour sans 
argent, non plus de la divetie géné- | 
reuse, mais d'une Renée Derfeuities | 

devenue médium et passionnant 

e ea, 
magnétiques ? Cela, jusqu'à son nou- 
vel enlèvement par un deuxième acro- 


bate ! Sera-ce ajouter quelque chose 
que de parier de ses réapparitions 
dans la région en 1912, sous le nom. 


déjà, de duchewe de Broglie ? Puis. 


en 1919, sous celui de princesse Car- 
let ? Enfin, en 1945. sous celui de 
marquise de La R lée ? 

Du moins, sut-elle fois viv 


dignement dans un grand hôtel de la 
ville, mais au compte intégral des| 
dames, à leur, tour abusées, de la 
meilleure société. De ces mémes dames 
sans doute dont ies maris disent 
sans doute encore en soupirant 

— Une belle fille. Et point in- 
grate ! 

Mals, sans doute, à 
seuls à le reconnaitre ! 


lent-ils été les 


une époque où le charlatanisme des 
formules jouit de beaucoup plus de) 
ETepiime Cela fait plus e car 

« ine 
tellectuel »… Quand le mal est Tait| 
et qu'il faut bien se résoudre à le} 
constater, il est trop tard. L'Etat se 
lamente, non sans raisom sur l 
possibilité où il se trouve d'emprun- 
ler. C'est cette fuite de l'épargne qui| 
l'oblige à recourir constamment à} 
l'inflation. 

Mais à qui la faute sinon à lul- 
même ? Dans les fumées des doctri- 
nes nouvelles, il a eru qu'il suffisait 
de nationaliser les banques et de creer 
un conseil supérieur du crédit pour| 
pouvoir diriger l'épargne et l'argent. 

Sur ce point, le dirigisme a fait} 
faillite encore pius vite et plus com- 
plétement que sur tous les autres| 


est refusé à augmenter à 
temps le taux de ses emprunts 

moyen et à long terme. Il a ainsi blo- 
qué la pompe et provoque l'inflation 


Aujourd'hui, ıl est obligé d'élever 
le taux de l'escompte à 2.30 pour les| 
etteis publics et à 3 % pour les effets| 
de commerce. Mais empêtré dans ses | 
principe. dirigistss. il se refuse en- | 
core a augmenter paralièiement le 
taux des bons du Trésor 

Par contre. ii donne chaque jour 

on agrément à des émissions 
d'obligations au taux de § 0/0 pour 
les entreprises dont le erédit est de | 
tout premier ordre et de & 1/2 0/0| 
pour les autres 

Quand se décidera-t-il À recon- | 
naitre qu'en matière financière plus | 
Qu'en toute autre, il s'agit de econ- | 
trôler » et non de e diriger » 

Et quand se décidera-t-il à une | 

politique cohérente qui pourrait. 
en aueldues semaines, modifier la 
situation, car les éléments de re- 
dressement ne manquent pas si on 
sait allier la psychologie à la tech- 
nique ? 


une puit sans histoire. 
jul bruit suspect, nulle lueur im- 
quiétante, nulle silhouette turive. Le 
Village garde son secret. 

Hier, au début de l'après-midi, 
charretier Lefèvre a été relâché. I} 
est manifestement innocent 

A 17 h. 30. l'inspecteur Monthieu, 
de la première brigade criminelle de 
Paris, est venu sur place continuer 
son enquête. La journée entière i 
avait çonféré avec ie juge d'ins- 
truction de Dreux. M. Grollemund, 
ainsi qu'avec l'un des chefs dépar- 
tementaux de la résistance qui lui 
a montré le mécanisme des engins 
incendiaires à retardement. La ra- 
pidité avec laquelle le feu embrase 
d'immenses bâtiments peut faire 
croire, en effet, à l'utilisation de ces 
engins. 


Où Pon reparle de vieilles 
affaires 


La commissaire Monthieu est dé- 
cidé à interroger un à un tous les 
habitants pour éliminer, 

À mesure, ceux qui ne sont pas cou- 
pables. Il lui faut trouver tout ce 
aui, dans un petit village, peut sus- 
citer des actes criminels. Et ici les 
surprises De manqueront pas. 

N y a d'abord une rivalité assez 
grande entre les ouvriers agricoles 
de tendance d'extrème-gauche et 
les propriétaires conservateur 

N y a aussi une vieille histoire 
qui, par un simple hasard. est res- 
sortie il y a peu de temps. En 1925 
en 1928, René Farcy (le frère de 
femme déjà arrêtée puis relâchée) 
voyait par deux fois sa maison ra- 
vagée par le feu. En 1935. sa mère 
mourait nssnssinée à coups de ma- 
traque. L'affaire fut classée quel- 


CET ENFANT 
PERDU EST-IL 
PARISIEN? | 


Ce petit gareos 


gé de quatre ans| 


onduiés, les yeux 
eatrice vertieale à la lèvre, portait un 
= téle de nègre » doublé de 
“er à carreaux 
ieuse de piquè 
des chaussettes de 
laine grenat et des sou iers noirs. 
Une médaille de sainte Thérese était 
à son cou. 


Un du ...°™ 


(Suite de la première poge.) 
les combles d'un vieil immeuble. Deux 
Pièces et une cuisine, mais seulement 
350 francs de loyer par mois. 

On a meublé ça comme nn a pu 
m camarade a prété deux chaises et 
me table, X. lui-mème, a refait un 


:x sommier en achetant pour 
50 francs de fournitures. Sa femme 

lui ont repe 3 murs, et quel- 
ques caisses tiennent lieu de pizeards. 


Evidemment, à l'entrée du quartier 
la sentinelle lui présente es armes 
parce qu'il a encore un peu d'or... sur 
es épaules. 

Pour une fois, Il abat le masque. 
Nous sommes deux camarades d'arme 
et nous recherchons seulement la vé+ 
rité. Volei le sort d'un officier qui 
« vit » de sa solde. 
pus mangez de la viande ? 
ès rarement, nous achetons 
plutôt du poisson. De temps en temps. 
ma femme prend pourtant un peu de 
joue de bœuf. C'est long à cuire. mais 
pas mauvais une fois préparé 

- Là liberté sur le vin, ça t'inté- 
resse ? 

D rit: 

— Depuis qu'il est en vente libre. 
j'en ai acheté une seule fois un litre 
À 48 franes, maÿs il était si infect que 
je préfère y renoncer. 

— L'hiver ne te fait pas peur ? 
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LE COUTURIER DE LA FOURRURE 


29,RUE DE CLICHY, PARIS 


ANGLE RUE DE MILAN 


CATALOGUE SUR DEMANDE 


EXCEPTIONNEL 


Offre valable 15 jours 


CHAMBRE A COUCHER 


Chêne massif, sculptures piein bois 
ARMOIRE 3 portes : | m. 50 x 1 m. 90 
LIT de MILIEU 1 m.40. TABLE de CHEVET 


33.000 fr. 


Souvenir à tout acheteur 
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et « LITERIE PRATIQUE » 
201, faubourg 8t-Antoine - PARIS 
Me: Foid.-Chaligny. Sort. : Hôp.St-Antoine 


MAISONS et HANGARS 
PREFABRIQUES en BOIS 


RENSEIGNEMENTS - EXPOSITION 
4. boulevard de ia Somme, Paris (17° 
Tél. Gal. 83-02 à 04 @ Pub. L L. 


Celeçons pure laine 599 fr. 
599 tr. 
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GRAND CHOIX PATES ARTICLES 


LINE JUIN 


41 bis, rue Condorcet (1X) 
(Métro Anvers) 


La paix règne dans les ménages 
où Phomme comprend ia nécessité 
pour Is femme de ter des 
=- Chaussures d'Art LEPICART » 
- RUBENS, 254, rue Si-Honoré, esi 
done le Yalta de la paix conjugale 


LA 
GRANDE MAISON 0e BLANC 


PLACE DE L'OPERA 
SAMEDI I! OCTOBRE 
MISE EN VENTE SPÉCIALE 


+ DE 
DRAPS 
PARURES BRODÉES SUR TONE PUR FIL 
res. T 
4950" 


en dr m 


UT 2 personnes 


Fins de sèrie 


1000 taies coron a 229" 


Quantités limitées 
AUCUN ENVOI EN PROVINCE 


vous trouverez ou vous échangerez 
s grai sur demande |] 
des Prrémdes, PARIS 1207 


CHARMY 


tous les jours, à 15 h. (sauf lundi) 
21, rue du 4-Septembre 


[ON OFFRE 


1 
pecene s SOMMER =: 39 année | 


ENQUETES - RECHERCHES - SURVEILLANCES 


LES BIJOUX DE L'EMIR 


PARIS ples 
Joux nir de K: 
en ent 
piace Vendôme 
houpe, se 

ir 


— Parmi ies admir: 


toutes les pi 
antes. Renselzuements pris, qe 
joyau serait fait exclusivement des che 


C OMMUNIQUE 
pos | RELATIF A L'ERSEIG NEMENT 


[qui désirent etudier le dessin. 
trois débouchés sérieux et 
[le Destin publicitaire, 


AR Ca 
a a a 
mée comme dans la magistrature 


le projet de reciassement de la fonc- 
tion publique. 


Savoir choisir 


Il a un geste péremptoire : 
L ai pris certaines précautions : 
Je stocke moi aussi. Seion mes moyens. 
évidemment. Ainsi. j'ai trouvé récem- 
ment, aùx Halles, di 
frais à 25 


Je les ai achetés et salés moi-même, 
dans une jarre. Je te jure que c'esi Si ce projet devenait réalité, mon 
xcellent mi X.. tou lors dans les 
J pte I'augure ureuit 0 francs is Un dallon 
ime matière ai eg d'oxygene se trouverait b 
t © m J'ai acheé, libéré. qui endrait à 
Cooperative, 3 kilos de dechets de  lasphyxie de ra vie quotidie 
suif à 15 que nous avons siens. On peut avoir faim 


bourg des Ardennes, ou dans 


nge dur com- un 


lont le 14 Juil- 


Susi avoir faim en dé 
jeta ia tte d'une compagnie. = 

Le Ca J-B, M. 
Prochain article : Copyright 1911 by « Paris-preme » 
Por à Peri-preme » à partir du 


26 septembre. 


Les petits rentiers 
les retraités... 


tableau: 
— Je n'2i plus qu'une tenue. Elle JA 
est. comme tu peux le voir, fâcheu- S 4 


ot omame e pops re > SE LEVIN pu 


vis-a-vis des hommes ? Tu me cr POST: LLON: 


as si tu veux, meis 
en vente libre à prix fixe 
dans toutes les bonnes maisons 
ge MS en bout St-Gaimier 
lurs en durs Aost twie atgant 


me de la pierre, qui se conserve très ssl BON 
bien. Avec le beurre et l'huile du ra-|| /7 = AU GUERRE 
vilailiement, on, essaiera de teniz L atawan! 
a t Un point noi 
y a, cependant un point noir Sh px 


ce qu'il t 
moi, iis so 


Bien sûr. Pous 
Micheline 

je paludisme et 
quinine provoquér 
lut faire appel pour la trai 
bourse de ja belle-famille 
unités de péniciline, ne se 
pas sous le pas d'un cheval d'arme 
Ainsi don 3 choses 


ailient leur tra môt en VALEURS ` 

qui reste de en uie 

cohorte de el s. flai | 

qués í a ma-| 3 % perpetui 2 
ère des caric s du siècle der-| À ? dt "is": 1125 © 

nier. Ant 10. | ào 


DU DESSIN 


Pour les jeunes tilẹ et jeunes gens 
il existe 
importan! 
le Dessin de 


veur de la Princesse Khamir, l'épouse | Mode, la Décoration d'Ameubiement. | la i 
favorite du Prince. La flamme qui en| Ces professions, qui offrent des pos- NN STS 
émane serait due aux uitra-reflets pro- |sibilités réelles d'avenir et une situa- F 


duits par la fameuse brillantine Balc à | tion 
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CANADIENNES 
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directement chez le FABRICANT 

ROBERT GARNIER 
rue du Buisson-Saint-Louis 
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pius, grande 

gias è 151, avenue de Clichy, Poris-1 
achète AU PLUS HAUT COURS pour 

ses besoins de fabrication 


TOUS BIJOUX 


et PIECES D'ARGENT démonétisées 
Les cours d'ochat sont affichés 
dans nos vitrines 


TOUTES MISSIONS CONFIDENTIELLES 
RUE St- LAZARE - TR) 08-09) 


York. | rationnellement 

| TACADEMIE DES ARTS MODERNES, 
Directeur - Fondateur L. K. DERRYX, 
66, ru 
Renseignements et inscriptions actuellement. 


PAYABLES MENSUELLEMENT | PhOn®r auront le droli de porter 
message par leurs prop 


indépendante, sont enseignées | : 
par les professeurs de 


| 
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lo Pompe, PARIS-16. TRO. 09-05. | 
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tete) 
En vue de réduire les dépense: 
rentes aux moyens de commu 


afte- 
ication, 


1323 


les personnes ne sachant ni lire, ni HE 
écrire, seront seules habilitées à uti 
liser le téléphone. 


s ne sachant pas télé 
leur 


Les personn 
sm 
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Votre Pavillon 
Terrain, Atelier, Usine 


A CREDIT 


par formule coopérative vieille de 
150 ans. Renseign. et adh 
Agent G.C.N.. 25, rue Lavoisier (8°) 


1901 
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Présente ss collection 
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A LA JOURNEE ET TOUTE LA MUIT 
3 rue Lavoisier - ANJ, 31-96 
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ACHAT - VENTE 


GIBERT JEUNE 


La maison des bonnes affaires 
$ 27, qual $t-Michel - ODE. 57-32 


19, rue du 438 


au fur et} 


faubourg de Marseille, On peut| 


BOURSE DE PARIS- (clôture) | 10 oct 


5 ||Cavutchoue a'indochine” 


Pour expliquer 
les incendies 
du “village de l'enfer’ 


On parle de rivalités politiques 


et l’on exhume de vieux crimes 
(De notre envoyé spécial D.-F. GRANIER.) 


CHARTRES, 10 octobre. 


UISEUX, le village anx incendies, que dans toute la région les 
paysans beaucerons surnomment le « village de l'enfer », a passé 


que temps plus tard sans que le 
coupable ait été découvert. 

Or, vote: deux mois, la sœur de 
René Farcy est allée déclarer aux 
gendarmes : 

— C'est le frère qui a fait le 
coup. Maman l'a dit au pére avant 
de mourir. 

Ce qui n'indique nullement qu'il 
y ait un rapport quelconque entre 
Cet assassinat et les incendies de 
ces derniers jours. 

Une certitude toutefois : sur les 
sept fermes T compte le village, 
cinq ont Les deux qui ont 
été épargnées a t au mat- 
re et à son joint 

peut-être n'est-ce Tà qu'une « Ia- 


UN SEUL CHAPEAU 
MAIS...UN SOOLS 


SOOLS 


5, r. du Havre, 9, Bd Poissonnière, 11, Bd des italiens, 


19, B' Saint-Denis et dans 


s 17 magasins à PARIS 


cune ». Les intéressés s'abstiennent 
de répondre lorsqu'on leur fait re- 
marquer cette coïncidenes. 
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NEW-YORK CONFIRME : 


“Si GRAZIANO perd son titre 
la candidature de CERDAN 


serait favorablement retenue” | Jacques KEYSER | 
([Penotreenvoyéspéciat Stève STEVENS) 


+ 

4 

À fêtera ses 62 ans || 
NEW-YORK (par câble). — La victoire éclair de Ma: | 

! 


LEDUC contre LUCIANO 


un des attraits du match Racing-Roubaix 


ROUBAIX. — Un des 
attraits du match CO. 
RT. - Raeing-Club de 
Paris sera La lutte entre 
Leduc et Luciano 

cien et le nouveau 


distés ? La rencontre était prévue au 
pare Jean-Dubrulle, à Roubaix. Elle 
Aura Leu su stede tourquennois 

Tout simplement que les Nordistes 
tont 


en « avalant » 16 kms 
cel Cerdan, à Mohtréal sur Billy Walker, vient 


"du chempionnat du monde, | « JK + ne veut pas vie 


mpion françois sil pourtant il aura dimanci 
Cr Gin VA cette occasion il disp 


% mui Je, Lemonsier aui remporta À | 
venus iui poser maintes questions fois. Sur le parcours Versail- 
Q ve de aite à Cerdan désormais dans la bagarre des} | Pope Mein soit 16 km. Jae- } 
poids américains ‘ |. {ace Pom anim rave qui | 
DL Green, sens Pouvoir encore se prononcer, c $ ps ‘encore il peut courir à 
déclaré néanmoins: ` ea ON EXT ne H 
— Tout dépend actuellement, mn possible championnat du monde, re 
Tout dépend actuellement, pour, en, prete chempiornet, de rends. | _ Le nouveau ståde du C.O. Bil-| 
DE nr gp Le pie De AE a, 
u de son titre. Iom bre. 
Du SRE Opa, non éemendé à M. ro, qéedrienire à de} e 
larcel Cerdan ? 
_ Vai dit l'autre jour, il est i, le titre étant 
Comme je r 4 plus que probable dant 


pourta: 
Le Vienno: 


enu après 
R.T.) ont porté les cou: 


CORT. 


du stade Fromentin où l 
depuis 


n'a pas encore connu la défai 
qu'il existe. 

Quelle explication donner à cette 
modification demandée par les Nor- 


| sera en mesure de jouer 

Mais au fond ca reste persuadé q 
l'équipe ne sera pas différente de selle 
qui a gagné à Sète. — Louis LAMPE. 


. . La . . | 
Le poing droit va frapper sans -rémission | 


celle-ci, certainement, la mesure de la N. B. A 
New-York, om le voit, confirme ce que nous avions dit la semaine der- 
nière, et les chances de Marcel Cerdan restent entières, bien qu'il faille 
Pre pren aun, is Pron ae mi don await pu das maintenant son- 
recevra pas aussi vite de »0) que si l'on avait pu nt son- 
a'la rencontre de Marcel Cordan-Rocky Graziano, 
Cear l'administration militaire s'est emparée-de « l'affaire Graziano » et 
l'on sait que les problèmes traités par les administrations ne se résolvent 


pasen un jour. 


...mais en attendant, CERDA 
boxera RAADIK à CHICAGO 


le 12 novembre prochain 


Après sa rapide victoire par k.-0. au premier round sur 


| 
| 
| 


E er, Marcel Cerdan a maintenant reçu de nom- 
offres pour boxer à Detroit, Cleveland et Chicago. 
Le premier de ces combats sera disputé à 
Chicago contre l'Esthonien Anton Raadik, fixé depuis quinze 

p ans aux Etats-Un 
© Le deuxième combat aura lieu le 24 octobre à Detroit 


contre Billy Arnold, et enfin le troisième à Cleveland contre Sonny Horn. 
Le match de Chicago peut être considéré comme virtuellement conelu 
entre Marcel Cerdan, Lucien Roupp et le manager de Anton Raadik. Les 
contrats seront signés dès le retour de Marcel Cerdan à New-York qui 
est fixé à la semaine prochaine, Le match se déroulera au Stadium de Chi- 
cago qui contient 30.000 spectateurs et sert d'habitude de cadre au Gol- 
den Giove. 
Anton Raadik, qui es 


classé parmi les six mellleurs poids moyens mon- 
un adversaire de marque pour Marcel Cerdan. 
u devant Billy Walker, 


Quant à Rocky Graziano, toujours aucune nouvelle de lul, blen que Lu- 
'Roupp et Mike Jacobs l'alent contacté à plusieurs reprises pour l'oppo 
er à notre champion. André BOURRILLON. 


Louis Thierry avait un cœur 
Louis Thierry revient, esactement gy gros comme ca” 


comme le ferait un coureur cycliste 
tisme français vient de rompre défi- 


läehé par le peloton de téte et qui 
chasserait derrière les fuyards. Celui 
nitivement avec la catégorie des ié 
se maintenir 


MONTREAL. — Le poing gauche de Cerden q 
de l'Américain; mais, ayant aperçu une ouvei 
asion du match : W. 


toucher Wa en réponse à une 
à frapper au- corps. 
{Photo transmise par belino.) 


et sa di 


n sap 


Qui fut la grande vedetie du pugi- 
iker K.-Q. en 2 35" 


amènera la conc: 


} 
1 


| l z | 
a MRE | LE TOUR DE LOMBARDIE, UN MIROIR 
keri | Bs ee ainen em qui pourrait décevoir. 
I| On a alt qoe Thierry pmoftat va ene E Dae Iei D uhis queia 


Tout s'arrange pour 


les Six-Jours bruxellois | 


BRUXELLES. .— I semble | 
bien que les Six-Jours de Bruxel- | 


cœur « pros comme fa ».… Le sou- 

venir de ses fameux combats contre MR NS 

Mertinez d'Alagon et Franck Harsen D re en mer nr 42 

D putes Mourdleants, vs res:| faïennes un der. avons un impount peloton. >> 
e te ul 

Se nunen eT aanl cent Ea a OD evee + ig e iad Pute Prior et le Tour de 


tre connaissance, peut-être Rémy, ceux que nous avons 


és et les lialiens de France. Ca- 


` lassique internationale coincide avec t A 
mènent au Queen’s Club| sunds suivirent en eyes bien des) F'Sui du Cycle de Paris piques Se Cein ES de a L'Equipe so moa | OPEN aona Dan un | 
aeni, AN, Tournoi du Queen's | pemions, Mais Thierry a-t-il consent.) mait cet engouement de nos coursiers le Grand Prix de e L'Equipe s. nous u Van Hammée a ouvert un | 
Ciub, opposant les clubs internationaux 29 ans, tous ses réflexes, toui anis serong loue le 26 octobre au Sat <PPOrté dames amine ARMES | peu plus largement les cordons | 
France Grande-Bretagne, a| belle vitalité ? C'est là tout li départ ? de sa bourse et les coureurs ont | 
e CR ia| rèt du combat de dimanche. Fouvelle déconvenue au Tour de Lom- | de Sa bourse et les e ont f 
enos On man A ome Mti anges) Pour: svol mend, u js] jAetime do Tonnie Gstraiire neriie Fons. Tout s'arrange ! | 
pies ont été gagni pous pousse à faire quelques réserves La FC. consciente que le cyclisme ns fonourense li ioar 


À ce sujet : les forfaits y avaient été 
trop nombreux. 


Cependant, avec Robi 


nçais se doit d'être dignement 
représenté à l'étranger, s'inquiétera- 
t-elle de savoir si chacun de ces can- 
utes les garanties desi- 


contrat : Emile Masson, Marcel 
Kint, Ernest Sterckx, Rick Van | 
Steenbergen et Emüe Rogiers. 

Comme pistards, Ngeye et Brun- | 
neel, Bruiladt et Adrianssen. > | 
À 


sim; vie qui 

les Britanniques H. Billington et pas toujours celle d'un champion, 
in G hirry avait subi un très net d 

clin de forme. Sous la direction de! 

re manager Operti, il entre- 

maintenant une nouvelle car-! Teiseire. Lazaridès, Charpentier, Lu- 

“Mais i faudra compter di-| cas, Muller, Thiéiard, Le Strat, C 

Baby Day. — À. B. Dangulllsume, L. Lauk, Caput on Pi 


IMPORTANTE 6th Ri 
3° CHEF MAGASINIER {24 


D'APPROVIRIONNEMENT |26 


Vietto, Idée, 


ton bat Robert Colin, par 
p. Butier bat Roger Dubue, par 
3-6 et 


ciorne sert 
Demandes d'emploi 50 fr | Poste ue mes meute. Ferait 


ème euls.oû couture av. machine. 
J. Homme lib. service militaire Sar pameti, ou er. iae jae, | 


h 
! 
ji 
ji 
$ 
i 
| 
yi 
| 
| 

pour que nous ne craignions pas une | 

le 
| 
yi 
1] 
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ACH 
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Le problème des étrangers 
dans le monde du football 


Depuis quelque 
temps, le G: 1 
des = autorisés a 
eu à homologuer un 
nombre assez impor) 
tant de contrats de 
joueurs étrangers. De- 


puis la Liberation. ti, 
pour des raisons qu'ii en I à 
est facile de comprendre, nos grand» 


clubs avaient vécu en vase clos. J'en- 
tends par la qu'ils avaient limite leurs 
rivfions étrangères qui avaient 
pris avagt la guerre une telle impor- 
tance quelles avaient, comme c'était 
fata), déclenche une violente réaction. 
Nos club: ne méconnaissient pas 
ls valeur de certains joueurs mon 
francais ; mais les relations avec les 
tres pays ésient @ifficiles et ies 
Fåđėraʻions intéressées ne semblaient 
pas tellement Pécireuses d'ouvrir la 
porte à leurs étoiles 
A mesure õue cette double situa- 
tion s'amélierait la prospection hors 
frontières s'intensifinit, Et nous avons 
eu depuis le début de ln présente sri- 
son. une belle brochette de joueurs 
étrangers qualitiés chez nous. 


150 anciens sur le pavé 
La brochette a été si belie qu'on, 
en est ému Les émus, ce sont non| 
'ulement les dirigesris du Grou- | 
pement- mais aussi. ce qui est plus| 
+ plus significatif, des di-| 
Tizeants de clubs | 
On a fait remarquer à In derniere | 
réunion d'information du Groupement 
que 159 anciens professionels n° 


La Suède remporte 


« l’Ours finnois » 


f 
+ 
“A 
! 
i 
| COPENHAGUE, — Les quat 
À nations du Nord Dan 
À mark. Norvège. Finlande) disp 
Jtent leurs rencontres internati 
À nales sous forme d'un t 
À s'étend 
E nouvelle compétition. c'est u 
i 
! 
! 
i 
$ 
i 
! 
! 
i 
! 
t 


i 
fl 
i 
i 
i 


pays différent qui offre le tro 


phée 
Le dernier tournol vient de se! 
terminer par une v de la 
Suède, de justesse d'ailleurs, de- | 
vant le Danemark. Elle remporte | 
ainsi l « ours finnois » trophée j 
mis en jeu par la Finlande. eni 
1943 i 
Le nouveau tournoi de quatre | 


va commencer l'année prochaine 
— O. HELLER. 


[i 
$ 
| 


Couvrant 37 km. 090 


dans l’heure, Mlle Danné 
bat le record de 
Mile Friedrich 


ARCACHON, — Mile Danné, du 
Montois. a réussi dans ss ten- 
tative contre le record du monde de 
l'heure à bicyclette détenu par M 
Friedrich. En effet sur la piste idéale 
du vélodreme d'Areschon, jendi 
enrés-midi, elle a réalisé dans les 
soixante minutes 37 km. 299. batant 
ainsi le reeard de 52 m Me 
Darné a etè chronométrée par M 
Machury. chronométreur, assisté de 
MM. Baudouin, du Comité de Guyen- 
ne, et Longau, ds In FFC 
À signaler que le coureur Faye. 4u 
1% et arrivé à Arcachon pour 
tenter le record des 50M mètres dé- 
part arrêté. — LONGAU 


La 27: Médaille débute 
dimanche 


Daniel Brunel est un homme affairé 
Successeur de Michel et Huneau, pro- 
moters dz La Médaille, il prépare o 
grands coups de téléphone la 27° édi- 
tion de cette grande épreuve de jo 


premier tournoi notons 
pe cipeux candidats, Le 

delais Verdun, l'Arcachomnais Agour 
le Grgnoblois 'Baboulin, Cayzee, To- 
masi Larribe . ete. — L 


‘e L'équipe Lapébie-Sérès, qui de- 
valit courir l'américaine du Spo: 
Palace, samedi à Anvers, est rempla- 
cée ver l'équipe Mignat-Guillier 

© Mignat-Guillier quittent Pi 
aujourd'hui pour Anvers où ils cour 
ront samedi soir une américaine de 
100 km. 

© Raymond Louviot 
Oubron. rentrés dé Suisse, préparent 
leur saison hivernale : Louviot les 
américaines et Oubron hésite entre 
le cyclo-cross et le repi 


et_ Robert 


p VS 13 CV. 38-30. ne, € 


FIAT 6 CV 


non meubl. 309 fr 


Tocai. : 


valent pas trouvé preneurs et que bien plutôt qu'à les importer. 


kut soit ne pouvait lalmer indiiie-, Ce qui est plus malaisé mais assu- 
rent ni le Groupement. ni la Troi-® rément plus méritoire, 

sète. Emmanuel GAMBARDELLA. 
Et ce sont des dirigeants de clubs 


Un seul changement dans 
l’équipe d'Angleterre 


Le onze national anglais qui doit 
rencontrer l'équipe du Pays de 
Galles semedi ne sera différent de 
celui qui battit la Belgique le 21 
sepiembre à Bruxelles qu'en ce qui 
concerne un poste, celui du demi- 
droit qu'occupait Tim Ward. 

Le comité de sélection de La’ P.A. 
a fait appel à Taylor (demi-cenire 
de Liverpool), pour remplacer 
Ward, et l'équipe de la rose se pré- 
sentera ainsi constituée devant les 


qui ont ajouté que nous possédions 
certainement dans nos rangs des 
joueurs susceptibles devenir des 
joueurs de classe, pour peu qu'on 
prit la peine de les rechercher et de 
les former. 


Former des jeunes... 


Le nouveau et l'intéressant, c'est 
que ces déclara'ions qui jadis soule. 
valent dss protestations passionnées 
ont recueilli un assentiment à peu 
près unanime C'est la preuve que le 
Grouvement et ses clubs ont fait du 
chemin, du très bon chemin. 

La question sera posée pour régie- 


mentation dès la prochaine assemblée Gallois : 
eénérale qui aura lieu en janvier: Swift (Manchester City) ; Scott 
Fine eut pas de doute qu'elle sera | (Arsenal). Nagiwick (Middlesho- 
résclue per l'affirmative. À rough) + ; Taylor (Liverpool), 
Peut même, probablement mé. $ Fraoklin ( take), Wright (Wolver); 
me, st doublers-t-elle d'une auie $ Matthews (Blackpool). Moriensen 
disposition qui démantrers que le $ (Blackpool), Lawton (Cheiss 
roupement et ses chaps sont de phg $ nion  (Miédlesborough), Finney 
en plus résolus à former des joueurs (Preston). 


PARIS XIII SE RENFORCE 


POUR RECEVOIR LES CATALANS 


Si les matches de —— 
rugby se jouaient en 
heure 


Après une longue éclipse 
Bordeaux revient. 


seulement 


favoris du ehamoio: 
Chaque dimanche 


Volot, B: à, le Stade Bordelais a pris un 
Marquez sortent la balie, #*#cellent dép aprés un succès 
Ÿ Mercerie abolie. Sarla Stade F oulouoain ias homes 


sur leur vis-à-vis. mais 


e supériorité n'est pas exploitée où tfe par 25 à 6. Il est vrai que 
peu par les lign Den wrétentions des Biarrots pa 
kueni d'étincelle et la dernière demi. Seres modestes cette sais 


heure est toujours fatale aux Pari. I nen reste pas moins que le 
aens les avants ne pouvant supporter minte qui évoluer dimanche au 
tout le poids de z stade Jean-Bouin devant ia Géné 
Dimanche. à Buffalo, les Catalans taie, est appelé à foire parler ds 
nets vainqueurs de Bordeaux-Bayonne au cours du prochain champion- 


14-6) rendront visite à Pari I wat 
qui. le 21 septembre. s'est incliné, par Des attaquants de la valeur Con- 
F5 à 7, devant les hommes de Caillou. dom Mespiède, une des meilleures 
Sùr le papier. la supériorité des Ca- ignes de demis opérant dons le 
ait évidente : sur le terrain Sud-Ouest, Lamaisom, et larpière 
autrement, car les renmées Mirtin ont tous dté maintes fois sd- 
au centre de la ligne de lectionnés, ainsi que Lapoudge, Mot- 


uarts. de Sallé à la mêlée, de nié. Hermander et l'er-puciste Phi= 
le à l'ouverture doivent donne 

ux attacuants le dynamisme qui leu: 
faisait défaut, et comme Darget est 


Le ©. A. S. G. na craint p 
haftu sévèrement ; il se lio 


viS 


excellent à l'arrière. il faudra que pour faire du jeu, selon son habitu- 
Cayrol, Comès et Uima se montrent ne, ce dont il faut le féliciter. — 
égaux à eux-mêmes pour vaincre ide R 


Avec 21” 2/10 aux 200 mètres 
HOUDEN n'est que le vingtième 


américain ! 
cn ROSE EN 


avaient acquis, pi 
omen: dans le domains Patton 20° 4/10: Parker, G. Davis 
Peters et Fowler 29° 3 10; Carey, 
P x! ON Campbell, King. Dilard et Wrizai 


21", Le vingtième performer Houden 
a réalisé 21 
400 m 
estsnatif de la 


les ré- 
neore, et 


sultats son? pius eton: 
souvent là-bas en ligne droite n'enlève 


ndividualitės ief et 1 
à leurs efforts v 


formances réalisées cette saison 

Atlantique. on peut affirmer qu'à quel 

dues mois € x Olympiques les 

Etats-Unis ont uvé uns élite atnié 

tique digne de ses devancières 
Aucune nation, pas mè 


entre 477 et 4 


ne peut espérer lutter, un 440 yards (402 m. 328) 
< e Kone pernp Bolea 49° 9/10; White! 
pea Tallessg de ceux # Ber A e rr 
En dekors des championnats on dis- €T" 8/10: Kerns et Berger 67” 6 195 


mais des 100 yards. Voici néanmoins 
les performances que nous avons pu 
lever sur ces deux. dist 


Le dix-neuxi 
a réalisé 43” 4/1 
Raymond MARCILLAC. 


re performer Stoiphe 


100 yards 
Rs Rs 
Pation 9" 4/10 (record du monde 
écaléle Conwell, Mathis, Martinson, 


Fox. Jay el We D “nc, Les « Kiwis » battus 


Fey. Anderron, Rec rex. 
iP, Waʻaces D. Campbell, G. Camp. à Hull 


bell, Henth Dillard, BreWer et 

Ewell 9 6/10 ile record de Franee! HULL — L'équipe de rugby X1 

est 9 8/10). f ds. Kingiton Ro'ezs a baitu hier ia 
100 mètres formation néo-célandaise des « 


Lawier, Difiard et M 


wis » par 13 points (tois essils. deux 


3/10: Hovden 10° 4/10; Ben. | tuts sur coup franc) à 7 (un essa 
nett, Wright, Mathis et Edwards! deux buts sur coup frane) A la pau- 
10" 10. se, les visiteur, menaient par 7 à 5 


i % cona, ch, f # è o 
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Ecrire «a Parie-presse_»_N° 630: : BOITE POSTALE N° 29 pue de Rivoli, qui trans Jue, apreni magasiner. Se pré | travali d'adin Vis, 43, re Sedniwe 
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tour -assembller arts ap- VEE a 12, z. d'Unèe-2 | rance libre vee on a 
ET Co ii ei caution. Eer, 9 154, APPERT, | RENADIt Mons-4YNE coach 4 p 
a eari tp Pe Foissoonlare, qul iranmmeit. | HOTCERIS6, 418 eged 4 pinete 
durechneren, 20, Ha Hortal PI a -~ a] G Cse d. Part. of. À CL, 4 pisees 
Fe" be a pi [> met, | CITROEN C 4, CI., 4 places 


pre in 


EN ea aS Danis aaa. ii 
sine en Et 


BONNE à tt thire est demandée | B 


Lise 


où tenir ‘intérieur 
Forire, « Paris- 


4 


à a. 

Te daiis diem: 800.006 | RENAULT Celti4 Ci. 4 paces 
nisb. fe iane UAR PENTIER |D HOTET, 6. z. Macbarrière (119) 
en Pre nn sit aren, | 108 r. dn Raneiagh, qui coëron, | __ (étre 


int-Amproise) 


par maison bo 
prés. de DA 11 et 14 à 1 


PE, airle Peletier Sam 15 à 1 


maggees pour COUTURE 
TRE "o rne Royale, Faria. |L 
cai | TRES BON POINTEAU 


Steno-Daetyio cotreep. 


Bâtiment libre suite. | J H. Ya. trb. 
PEINTRE nc APR 


Dee comm. Afin, | red 


Pare ei 


dmaatée par 816 Teiepbooæ | BON AIDE-COMPTABLE | 21 Tete Eer Poriepreese, 59: |G 4 À 


augirars 


patte sin, pren gore Montpegen. | Bering arae a et, prétentions 
eco. bus Facturière. Eer. > | GERARD - BECUWE. 14. rve 
Auguste-Laurent, PARIS (11. | 
| Orsent, Ch. très mecanicien | 


| POUR SAIRON hiver NICE offre | 
à ekiainier gérance Restaurant TO 
emoiacement, Ber. 


eme. € 


FR STE 
répara autos pr commencer suite. | Café, Tabac. Hôtel où Alia Dins 
10 JEUNES FEMMES, 2° | ROn non Penton ARC, 88:84 | Gone. PERROT, dar. Brea 18%. Pr 


ON DEMANDE 
n25 
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